
Le rapport, présenté ven-
dredi à Libreville, appelle à
une action plus rapide, à
des investissements ciblés
et à une grande coopéra-
tion, afin de protéger les
enfants contre les dangers
de ce monde davantage
connecté, en même temps
qu'il attire l'attention sur la
fracture numérique.

LA dernière édition de ''La
situation des enfants dans
le monde'' a été présentéevendredi à Libreville par lereprésentant du Fonds desnations unies pour l'en-fance (Unicef), DonatienTameko. Cette édition2017 porte sur "La problé-
matique et les enjeux du
monde numérique avec des
opportunités et ses implica-
tions pour les enfants". La présentation de cetteétude a été faite en pré-sence des lycéens desclasses de Seconde et Pre-mière. Occasion pour le re-présentant de cetorganisme onusien d'expo-ser la situation actuelled’internet dans le monde.Quels sont les avantages etles inconvénients de l’utili-sation de l’internet? Cette question a longue-ment été développée parM. Tameko et permis defaire comprendre auxjeunes les nombreuses dé-rives causées par la mau-vaise utilisation de cet outilde communication mo-derne. Initié en 1980, le documentsur ''La situation des en-
fants dans le monde'' pré-

sente les statistiques éco-nomiques et sociales enrapport avec les conditionsde vie des enfants autourdu monde, et examine enprofondeur des probléma-tiques-clés qui leur sontpropres. D’après le représentant del'Unicef, ce lancement viseà informer les leadersd’opinion, le grand public,à défendre et promouvoirles droits des femmes etdes enfants au Gabon. Cerapport appelle à une ac-tion plus rapide, à des in-vestissements ciblés et àune grande coopération,afin de protéger les enfantscontre les dangers de cemonde davantageconnecté. De ce document, il ressortque les jeunes de 15 à 24ans constituent la tranched’âge la plus connectée; uninternaute sur trois dans lemonde est un enfant ou unadolescent de moins de 18ans. Les smartphones favo-risent une culture de lachambre. « Au point où l’ac-
cès à internet de nombreux
enfants devient plus person-
nel et privé, et moins super-
visé.»

Il relève aussi que « la
technologie offre aux en-
fants des possibilités d’ap-
prentissage et d’éducation,
permet d’accéder à l’infor-
mation sur les problèmes de
leurs communautés», no-tamment dans des régionsisolées et pendant lescrises humanitaires. Ce document permet ausside comprendre que l’accèsau numérique devient unenouvelle ligne de fracture,car des millions d’enfantsqui pourraient le plus enbénéficier en sont privés.Dans le monde, environ29% des jeunes, soit 346millions de personnes,n’ont pas accès à internet.Les jeunes Africains sontles moins connectés. Envi-ron 60% d’entre eux n’uti-lisent pas internet, contreseulement 4% en Europe. Le document sur ''La situa-
tion des enfants dans le
monde en 2017''' recom-mande d’offrir à tous lesenfants un accès abordableaux ressources en ligne dequalité, les protéger desdangers d’internet, y com-pris la maltraitance, l’ex-ploitation, la traite,l’intimidation et l’exposi-

tion à des contenus inap-propriés. Il recommande également de placer les enfants dansla culture du numérique.Comme quoi, eux aussi ont le droit d’intégrer et mêmed’élargir le village plané-taire de Marshall McLuhan.
Au cœur de la culture du numérique 
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LAministre de l’Éducationnationale, Nadine PatriciaAnguile Obame, en sa dou-ble qualité de présidentede la Conférence des mi-nistres de l’Education desÉtats et gouvernements dela Francophonie (Confé-men), et de présidente ducomité de pilotage de l’Ins-titut de la francophoniepour l'éducation et la for-mation (IFEF), a pris part,récemment, au Maroc, àun séminaire internationalsur le financement del’éducation dans les paysen développement. Une rencontre qui a per-mis, trois jours durant, àplus de deux cents partici-pants, dont une dizaine deministres de l’Éducation,de penser des systèmesdes financements inno-vants et durables de l’édu-cation, pour une écoleéquitable et égale dans les

pays en développement.Près de dix-sept recom-mandations ont sanc-tionné cette rencontre dela capitale marocaine.Parmi celles-ci,  l’implica-tion des parents d’élèveset de la société civile dansla gestion des écoles, pourplus d’efficacité dans lamobilisation des res-sources, et plus de trans-parence dans leur gestion.Mais aussi, la nécessité

d'inciter les collectivitéslocales à mobiliser des le-viers de financements dis-ponibles au plan localcomme à l'international, àl'instar des coopérationsdécentralisées (jumelage,parrainage, coopérationinter-universitaire). Lesparticipants ont, par ail-leurs, proposé de mobili-ser le secteur privé, sinonles entreprises, autour duconcept de la responsabi-

lité sociétale. Ce qui de-vrait aboutir au recours àcertains secteurs d’activitécomme la téléphonie mo-bile ou les banques au dé-veloppement del’entrepreneuriat social,dans le secteur de l’éduca-tion.L'on peut parler, enfin, dela recommandation en-courageant l’élaborationrégulière de comptes na-tionaux de l’éducation,

afin de suivre le finance-ment de l’éducation, touten incitant les États à pro-mouvoir une meilleurecoordination des flux deressources et à identifierles déficits de finance-ment, en privilégiant unemeilleure reddition descomptes.La présidente en exercicede la Confémen, NadinePatricia Anguile Obame, apris l'engagement, « au re-

gard de la pertinence des
recommandations», de lesremonter au plus haut ni-veau, pour « une prise en
compte et une application
qui tiennent compte des
réalités de chaque pays.» Mais au-delà de cesconclusions, la rencontrede Rabat a aussi permis unpartage d’expériences dessystèmes éducatifs despays membres de la Confé-men. 

Dix-sept recommandations, pour une école équitable et égale
Séminaire international sur le financement de l'éducation dans les pays en développement
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La ministre de l'Education nationale, Nadine Patricia
Anguile Obame (d), a représenté le Gabon à cette

rencontre internationale.

Ph
o
to

 :
 D

.R

Les participants, au sortir des travaux.
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Le représentant de l'Unicef, Donatien Tameko,
échangeant avec des élèves des lycées et collèges

sur l'utilisation de l'internet.

Ph
o
to

 :
 R

.H
.A


